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Dans le cadre de l’exposition Jardins réduits, 8e triennale des mini-textiles d’Angers qui a eu lieu du 
22 septembre au 10 décembre 2006, le Musée du costume et du textile du Québec a tenu la seconde 
édition du Concours Deviens critique d’art textile. Le concours consistait à rédiger un texte d’opinion 
sur une oeuvre présentée ou sur l’ensemble de l’exposition Jardins réduits. Il était ouvert à tous les 
étudiants de niveau secondaire de la Rive-Sud de Montréal.  
 
C’est plus de deux cent textes qui ont été reçus et lus attentivement par un jury qui a sélectionné trois 
textes gagnants dans chacune des deux catégories suivantes : premier et deuxième cycle du 
secondaire.  
 
Félicitations à Émilie Houle, Julie Boisclair et Vincent Racine de l’école Internationale Saint-Edmond 
ainsi qu’à Sarah Hamdani, Sophie Lesage et Catherine Demers de l’école Durocher. 
 
Le MCTQ désire remercier M. Maka Kotto, député de Saint-Lambert Bloc Québécois, la librairie Le 
Fureteur, la Librairie A lire, les éditions Soulières et le Courrier du Sud pour leur soutien et leur 
générosité dans la réalisation de ce projet. 
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Sur la photo de gauche à droite :  
M. Serge Geoffrion, attaché politique de M. Makka Kotto, Émilie Houle, Julie Boisclair et Vincent Racine 
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UN JARDIN DE POCHE 

 
 
 

Si on prend la direction de l’autoroute 132 en passant sur la rue Riverside, à Saint-Lambert, on 
pourra voir, au bout du chemin, une toute petite maison en pierre. Cette maison, contrairement à 
son apparence modeste, dissimule le Musée du Costume et du Textile du Québec,  que j’ai pu 
visiter lors d’une sortie en arts plastiques. Entassées dans la minuscule mais charmante salle 
d’exposition, ma classe a pu observer des dizaines d’œuvres de petite taille (12 cm x 12 cm x 12 
cm) composées de matériaux  que l’on a tendance à reléguer au rang de babioles sans valeur 
telles le bois et le tissu.  
 
Rassemblées sous la bannière de la 8e triennale internationale des mini-textiles d’Anger s, les 
créations de l’exposition au thème des Jardins Réduits  ont voyagé de par le monde pour se 
rassembler sur nos tablettes, puisque certains artistes sont allemands, bulgares et même japonais! 
Mais voyons de plus près ces pièces d’art pour le moins singulières. 
 
Tout d’abord, il faut savoir qu’elles sont composées de matériaux pour la plupart aisément 
reconnaissables et faciles à trouver. Laine, bois, mousseline, plastique, colle et même papyrus ont 
collaboré à créer des jardins uniques, où l’on peut apercevoir ici une délicate balançoire, là une 
rose immaculée et un peu plus loin un petit champs d’herbes séchées. Les œuvres, rassemblées 
par couleur, évoquent parfois une émotion et sont reliées au thème par l’abstrait jardin intérieur 
caché en chaque personne sur Terre, fait de souvenirs, de savoir, d’imagination, bref de petites 
choses qui ont toutes leur importance dans la vie, tout comme les matières avec lesquelles elles 
sont représentées.  Il est parfois des combats, des inquiétudes qu’il vaut mieux utiliser d’une façon 
poétique plutôt que de les garder en nous. D’autres reflètent simplement l’esprit artistique de leur 
créateur. Disposées sous des boîtes protectrices en plexiglas, ces petits jardins sont tout 
simplement fascinants de par leur sens véritable ou profond. Il faut s’attarder, y perdre son regard 
pour en saisir tout le sens. Les vergers mythiques contiennent parfois des fruits si précieux…. 
Jardins Réduits  est une invitation au rêve, à la création et à l’imagination.  
 
Ce qui m’a beaucoup plu fut la diversité des cultures des artistes dont les œuvres ont été réunis 
dans l’ancien Musée Marsil. La collection se distingue par des artistes de générations et de pays 
différents, et parmi ceux-ci on compte les États-unis, la Pologne, l’Allemagne mais aussi des 
nations aussi éloignées que l’Australie, l’Amérique latine et le Japon Quelle ode à l’entraide, à la 
nature et à la paix! C’est la preuve que des gens n’ayant pas le même bagage culturel et 
émotionnel peuvent créer quelque chose de beau et pur simplement en investissant leur cœur et 
leur âme dans la production d’une œuvre aussi personnelle. Pour toutes ces raisons, j’ai bien aimé 
cette exposition originaire de la superbe ville d’Angers, en France. Je vous la recommande à vous, 
lecteur ou lectrice, et que la magie de l’art guide vos pas! 

 
Émilie Houle  

Premier prix secondaire 5 
École Internationale Saint-Edmond 
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TANT DE MOTS POUR DE SI PETITES ŒUVRES 
 
 
 

Le Musée du costume et du textile du Québec nous en fait voir de toutes les couleurs cette 
année ! Cette exposition, ma foi très impressionnante, portant le nom de Jardin réduits, 8 e 
triennale internationale des mini-textiles d’Angers , nous a fait découvrir, à ma classe et à moi, 
sous la gouverne de notre professeure de français Madame Mondou, un spectacle d’une rare 
beauté et qui m’a, dès l’entrée, cloué le bec!  
 
 Lors de cette merveilleuse exposition, mes yeux ont été éblouis par bien des œuvres mais deux 
me fascinaient beaucoup, tant pour leur beauté mais aussi parce qu’elles me rappelaient des objets 
qui m’appartenaient jadis. Tout d’abord, il y avait cette œuvre réalisé par Kazujo Onayama, faite à 
partir de coton, d’étirement de chanvre sous le nom « d’Aigle à deux têtes » qui me faisait 
mystérieusement penser à mes godasses de jeune fille qui étaient très importantes pour moi car 
elles étaient d’une grande beauté!  
 
Il y avait aussi une œuvre qui d’après moi était un cas à part et c’est bien pour cela qu’elle m’était 
chère. J’ai bien essayé de la regarder de tous les côtés, de tous les angles possibles, il m’a fallu 
beaucoup du temps pour enfin distinguer à quoi cette merveilleuse oeuvre pouvait bien me faire 
penser. Elle était faite par Ono Fuminori à partir de papier, de plissage, de pulpe de papier 
chimique et de teinture naturelle. Elle portait le nom de « Terre-vent » mais me faisait plutôt penser 
à un éventail fait à base de fromage suisse. Ces deux œuvres sont d’après moi, très spéciales mais 
sans oublier qu’elles sont aussi rares qu’une perle!    
 
Tant pour les petits ou les grands, le MCTQ est un miracle pour les yeux qui vous fera découvrir un 
monde magistral du textile en 2D ou en 3D. Une visite à ce musée vous permettra de vous enrichir 
mais aussi de pouvoir explorer un monde qui vous émerveillera, tout comme moi.  
 
 
 

Sarah Hamdani 
Premier prix secondaire 1 

Collège Durocher 
 


